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INTOXICATION KERCUILIELLE AlGUE XORTEL4LE
PROVOQIUEE PAI tJIi£ FRICTION AVEC

L'ONGUENT NAPOLITAIN

Une domestique, âgée de vingt ans, fortement anémique, et
,qui avait de nombreuses crevassýes aux mains, fut prise dl'un
com.mencement de phlegmon, à l'avant-bras. )l le consulta lin
-Inédecin qui pratiqua sur les crevasses du. membre malade une
friction avec environ 5 graumesd<longuent napolitaiu (moyen
grâce auquel il avait lui-même réucsi aiutre-fois à faire avorter
ut.n phlegmon dont il étai t atteintA, 2t cui était également dut à
,çdpes fissures de la main). Aussitôt l'état <le la marzlade s'agcgravai
et l'on vit apparaître chez elle, successivement fous les symp.
'tômies Fine into-xication. mereuriele aiguë, (hypothiernx.ie, 'vo-
nussenxelts sainglanits, a'lbtminurie, puis anurie, d2xhedy-
senbé&iquie, salivation, gangrène îles gencives et de la langue),
à laquelle la maladle succomba au bout de cinq jours. L'Jautop-
sic coiffina le diagn,-lostic d'**ntoxmiation hy41rarg!yriçue.

cette observation montre combien il ia-ut être prudent avec
les frictions mercurielleaý dans les cais où il existe sur lat ppaa
des écorchures et des -erevasses, et cela, pluan.îus que, com-
me danis ('ber liu e l'auteur, on peut se trouver facilement
en présence d'une id iosynci-asi e dans laquelle une très faible
dose de mercure suffit pouir provoq'ier l'intoxication. Parmi
les cauises qui prédisposent à l'iitoxication mercurielle, n-
mie paraît jouierý un rôle important.

INDICATIONS DE L'ARTHRODESE
Il s'ac4t d'une opération, dci:stincte de la, résection, pratiquée

d'lab9>rd par Albert (de V ienne) et Banier (de NL\ew-York) pour'
Prooquer «[ne ankyvlos-;e d",M genou flottant chez des enfants
aiteints de pitra-ly-sie essenltiel1le des inclbres iniférieoes ; ils
traus3formèrençt ainsi un. nembre 4le poliëhicelte Qn mnc barre
rigide permrtettant la maTehe. Le professeur IBajardi ((le Flo-
rence) eonsacre dans l'Arcldvio d'oirtopedia un intéressamnt arti-
-cle à cette question.

D'après lui, ou doit pratiquer li'arthrodlèse lorsq-me le cyelce
morbide est termine et quÏii!ny o, 1liis d'espoir dhunx&-lioration.
liopé'ration rend en quelque sorte son ni-einbre au patient, et
lui p-e1Met: de s'en servir -sans. recoïni.ir à des al)pa.reiils orthopé-


